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Le grand historien Marc Bloch écrivit cette phrase fameuse : « Il est deux catégories de Français qui ne 

comprendront jamais l’histoire de France : ceux qui refusent de vibrer au souvenir du sacre de Reims ; ceux 

qui lisent sans émotion le récit de la fête de la Fédération ». 

Nous vous proposons, Lorànt et moi, avec cet ouvrage tiré de notre documentaire passé sur France 2  


Laissez-vous guider – Au cœur de la Révolution française

, une balade dans le Paris révolutionnaire qui vous 

mènera de la Bastille où tout a commencé, à la place de la Concorde où la nation, en coupant la tête de son 

roi, a tranché un millénaire d’histoire et ouvert une nouvelle ère. Car, avec la Révolution, comme le soulignait 

François Furet, « le passé n’est plus qu’un “Ancien Régime“, dénition lapidaire qui efface de la mémoire 

nationale tout ce qui l’a précédée, féodalité et monarchie ensemble ».

Certes, la Bastille, le donjon du Temple, ces imposantes constructions médiévales devenues les symboles 

de temps révolus, ont été rasées. Mais rassurez-vous, nous en dénicherons les traces ! Plus étonnant, des 

bâtiments dans lesquels s’est joué le sort de la République ont, eux aussi, disparu sans laisser de traces, 

comme la salle du Manège, détruite pour laisser la place à la rue de Rivoli. Mais nous vous la ferons revivre, 

comme lorsque y tonnaient Danton et Robespierre sous le regard des tricoteuses ! D’autres édices oubliés 

ressurgiront sous vos yeux, comme l’incroyable Cirque du Palais-Royal, un extraordinaire précurseur de nos 

galeries marchandes. 

Mais, heureusement, Paris conserve encore des édices dans lesquels se leva le vent de la Révolution comme 

le café Procope, inchangé depuis le 

xviii

e

 siècle et encore hanté par le souvenir de Marat. Comment aussi, 

en visitant la Conciergerie et la salle dans laquelle siégeait le Tribunal révolutionnaire, ne pas penser à ces 

deux condamnés que tout oppose, mais qui nous livrent une même et ultime pensée : Marie-Antoinette qui 

écrit « Je suis calme comme on l’est quand la conscience ne reproche rien », et Fouquier-Tinville, le tristement 

accusateur public, qui déclare « Je n'ai rien à me reprocher : je me suis toujours conformé aux lois […]. Je 

meurs pour ma patrie et sans reproche ».

D’une rue à l’autre surgissent les pavés d’une ruelle médiévale sur lesquels roulèrent de lourds carrosses 

emmenant de jeunes dévergondés perdre des fortunes au Palais-Royal, avant que l’on retrouve les mêmes, 

entassés dans des charrettes, peu de temps avant de perdre leur tête place de la Concorde ou place du 

Trône-Renversé… 

Sous les arbres du square du Temple, entendrez-vous les pleurs du jeune Louis XVII ? Vibrerez-vous au Ah, ça 


ira entonné par des milliers de poitrines au Champs de Mars en 1790 ? Nous vous amènerons dans la salle 


de bain de Marat, nous vous révélerons ce que pensèrent Napoléon, Baudelaire, Hugo ou Goncourt de cette 

Révolution qui t trembler le monde…

Quelle ville autre que Paris peut nous offrir les hauts lieux d’une Révolution qui changea la face du monde et 

dans laquelle on retrouve cette foule, souvent joyeuse, parfois furieuse, qui déambulait dans le Palais-Royal et 

déferlait sur la Bastille ? Oui, décidément Bloch avait raison, c’est dans ces foules parisiennes que revit, hier 

comme aujourd’hui, « quelque chose de l’atmosphère du Champ de Mars, au grand soleil du 14 juillet 1790 ».

Introduction
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[image: ]Le jour ou la Bastille a été prise, le duc de la Rochefoucauld Liancourt 

qui était grand maitre de la garde-robe du roi est allé voir Louis XVI 

et il lui a ténu ce mot très célèbre : Louis XVI lui demande, 

c’est une révolte ? Et la Rochefoucauld Liancourt lui répond, 

non sire, c’est une révolution

Stéphane Bern









 


[image: ]C’est dans le XII

e

 arrondissement que commence ce voyage. La place de la Bastille conserve 

en effet, peut-être plus que tout autre lieu de Paris, le souvenir de la Révolution de 1789 : sa 

prison, à laquelle elle doit son nom, symbole de l’arbitraire de l’Ancien Régime ; sa démolition, 

qui incarne la République ; et enn sa colonne, qui commémore l’esprit révolutionnaire.
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[image: ]Mais pourquoi un château, ici, en bordure 

de Paris ? Au cours de la guerre de Cent 

Ans, la capitale du royaume se trouve sous 

la menace des chevauchées anglaises. Si le 

Louvre assure la défense du côté ouest de la 

cité, la partie orientale demeure dépourvue 

d’un point fort.

En 1356, un réaménagement de la ville est 

entrepris avec la construction d’une nouvelle 

enceinte. La route venant de Vincennes 

débouche désormais sur une porte fortiée 

ﬂanquée  de  deux  tours,  la  bastille  Saint-

Antoine, qui constituera le noyau originel 

de la future prison. Le 22 avril 1370, sur 

l’ordre de Charles V, Hugues Aubriot lance 

les travaux destinés à transformer cette porte 

en une puissante forteresse susceptible de 

défendre Paris… mais aussi de protéger le 

roi des Parisiens : sur le chemin du château 

de Vincennes, la Bastille constitue un refuge 

sûr pour un souverain traumatisé par le 

souvenir de la révolte d’Étienne Marcel.

La porte de l’enceinte urbaine se transforme 

en une puissante citadelle. En une dizaine 

d’années la Bastille, telle que nous la 

connaissons au 

xviii

e 

siècle, surgit de terre : 

aux  deux  tours  de  l’ancienne  porte  on  en 

adjoint six autres, séparées de la ville et du 

faubourg Saint-Antoine par un profond fossé, 

bientôt  alimenté  par  les  eaux  de  la  Seine. 

Arrivée de Charles VII à la Bastille en 1418. Enluminure de Martial d’Auvergne.

Du château royal à la prison d'État
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[image: ]L’ensemble est monumental : 68 mètres de 

longueur pour 37 mètres de largeur, des murs 

épais de 3 mètres. Sa hauteur : à peu près 

24 mètres, soit la taille d’un immeuble de huit 

étages. 

Comme dans tous les châteaux, chaque tour 

était désignée par un nom : tour du Coin, de la 

Chapelle, du Trésor, de la Comté, du Puits, de 

la Liberté, de la Bertaudière et de la Bazinière. 

On pénétrait à la Bastille par un pont-levis 

(situé au niveau du 46 de la rue Saint-Antoine 

actuelle) qui donnait dans la cour de l’Avancée.

Porte Saint-Antoine et la Bastille sur le plan de 

Truschet et Hoyau (1550).
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[image: ]La nouvelle forteresse, édiée à la n du xiv


e

 siècle, protège l’Est parisien. Elle se présente 

comme un château muni de quatre tours d’angle, autrefois traversé en son milieu par la 

Grande-Rue-Saint-Antoine, qui passait sous ses deux portes fortiées. Le déplacement de 

cette route entraînera la construction d’une nouvelle porte Saint-Antoine : désormais, la 

forteresse est coupée de la ville, la légende 

peut commencer…

Un fossé de 26 mètres de largeur et profond 

de 8 mètres défend le château royal de la 

Bastille, alimenté par les crues de la Seine. 

Son assèchement, au milieu du 

xvii

e

 siècle, 

améliorera la vie des détenus enfermés dans 

les cellules inférieures des tours, redoutées 

pour les odeurs qui en émanaient et leur 

humidité terriante.

Fossé de la Bastille par l’aquarelliste 

John Claude Nattes (1809).
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[image: ]L’intérieur  de  la  forteresse  est  divisé  en  deux  cours  qui 

abritent les bâtiments nécessaires au fonctionnement 

de l’ensemble (cuisines, entrepôts, etc). Il dispose 

de  quarante-deux  chambres,  dont  trente-sept  dans 

les  tours.  La  prison  comporte  quarante-cinq  cellules. 

Les conditions de vie y sont inégales, comme dans 

les autres prisons du royaume : les plus riches 

conservent leur domesticité, font venir leurs repas de 

l’extérieur  et  peuvent  même  faire  décorer  et  meubler

leur cellule.
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[image: ]bastille


L’histoire d un mot :

Selon le 

Dictionnaire historique de la langue française

, le terme provient 

du provençal bastida, qui désigne une petite maison de campagne et, au 

xiv

e

 siècle, un ouvrage de forti cation. À partir de 1476, bastille indique tout 


particulièrement la forteresse parisienne. Transformée en prison d’État, elle 

devient le symbole de l’enfermement : apparu en 1429, le verbe embastiller 


(remplir une bastille de sa garnison) change de sens et prend, à partir de 1717, 

celui d’enfermer à la Bastille, avant de devenir, à partir de 1795, le synonyme 

d’emprisonner.
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[image: ]À  partir  du  milieu  du xvii


e

 siècle et tout au long du siècle 

suivant, les critiques se multiplient contre cette bâtisse 

« gothique » – le terme désignant, selon le Dictionnaire de 


l’Académie française (1762), « ce qui paroît trop ancien et 


hors de mode ». La décision de Louis XIV, en 1670, de détruire 

les murs d’enceinte de la capitale et de tracer des boulevards 

à la place des remparts nit de donner un coup de vieux à la 


forteresse.

On évoque donc sa destruction, pour des raisons sanitaires 

et de modernité. En 1784, l’architecte Corbet, appuyé 

par  Necker,  projette  d’ouvrir  une  «  place  Louis-XVI  »  à 

l’emplacement de la Bastille : une tour serait conservée, 

en  ruines,  et  voisinerait  avec  une  pyramide  de  barreaux, 

serrures, grilles tirés de la construction, et surmontée d’une 

statue de Louis XVI étendant « une main libératrice vers les 

tours détruites ».

À l'emplacement des remparts sont aménagés des boulevards qui deviennent vite des lieux de promenade. 

La sévère silhouette de la Bastille n’en devient que plus gênante.
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[image: ]Une autre catégorie de personnes envisage également sa 

disparition, mais pour des raisons idéologiques cette fois. Si 

Henri IV y entreposait ses économies – pas moins de 16 millions 

de livres d’après Sully – dans la bien nommée tour du Trésor, 

la bâtisse accueillait, de manière irrégulière, des prisonniers 

de marque. Le cardinal de Richelieu, au 

xvii

e

 siècle, décide de 

transformer la vieille citadelle, qui change alors de vocation : la 

Bastille ne protège plus, elle emprisonne et en vient à incarner 


l’absolutisme  royal,  même  si  le  nombre  «  d’embastillés  » 

demeurera faible : on en compte seulement 5 279 entre 1659 

et 1789, soit une quarantaine par an.
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[image: ]Cette vue de la Bastille, côté campagne (vers 1650), 

s’accompagne du texte suivant : « Pendant que le beau monde 

au long de ces murailles, / Faict valoir son credit a la faveur 

du cours / De pauvres malheureux resuent leurs funerailles / 


Dans le triple sejour de ces obscures Tours. » Depuis longtemps 

déjà, le rôle de prison dévolu à l’ancienne forteresse attise les 

murmures.

Gravure d’Israël Silvestre.









 


[image: ]Parmi les prisonniers les plus fameux soumis 

à  son  gouverneur,  il  en  est  un  que  tout  le 


monde connaît : le Masque de fer ! Avançons 

notre seule certitude : ce célèbre inconnu est 

mort le 19 novembre 1703 à la Bastille, ainsi 

que nous l’apprend le registre des décès du 

lieutenant du roi :

« […] Lundi 19 novembre 1703, le prisonnier 

inconnu, toujours masqué d’un masque de 

velours  noir,  que  monsieur  de  Saint-Mars, 

gouverneur, a mené avec lui en venant des 

îles  Sainte-Marguerite,  qu’il  gardait  depuis 

longtemps, lequel s’étant trouvé un peu mal 

en sortant de la messe, il est mort ce jour d’hui 

sur les dix heures du soir […] et ce prisonnier 

inconnu, gardé depuis si longtemps, a été 

enterré  […]  dans  le  cimetière  Saint-Paul, 


notre paroisse. »

Si l’on sait que cet homme resta enfermé cinq 

ans dans l’une des tours de la Bastille, on a 

longtemps ignoré son nom : plus de cinquante 

hypothèses  ont  été  émises  à  son  sujet.  On 

a parlé d’un frère jumeau de Louis XIV, 

de Nicolas Fouquet, le surintendant des Finances  

déchu, voire de Molière lui-même ! L’historien 

Jean-Christian Petitls considère, lui, le mystère 


résolu et donne l’identité du prisonnier : 

Eustache Danger, un valet de Nicolas Fouquet, 

qui détenait, incontestablement, un secret que 

le roi ne voulait pas voir ébruité.

Et si la légende autour de cet individu grandit 

autant,  c’est  qu’il  fut  conduit  à  la  Bastille 

après être passé par Pignerol et l’île Sainte-

Marguerite et qu’un écrivain célèbre s’empara 

de l’affaire : en 1751, Voltaire, dans son Siècle 


de Louis XIV, échafaude une thèse, promise à 


un grand succès, selon laquelle le prisonnier 

pourrait être le frère caché du roi : 

«  Cet  inconnu  fut  mené  à  la  Bastille,  où  il 

fut logé aussi bien qu’on peut l’être dans le 

château. On ne lui refusait rien de ce qu’il 

demandait. Son plus grand goût était pour le 

linge d’une nesse extraordinaire, et pour 


les dentelles. Il jouait de la guitare. On lui 

faisait la plus grande chère […] »

Le Masque de fer

de l’affaire : en 1751, Voltaire, dans son 


de Louis XIV, 


échafaude une thèse, promise à 


un grand succès, selon laquelle le prisonnier 


pourrait être le frère caché du roi : 


«  Cet  inconnu  fut  mené  à  la  Bastille,  où  il 


fut logé aussi bien qu’on peut l’être dans le 


château. On ne lui refusait rien de ce qu’il 


demandait. Son plus grand goût était pour le 


linge d’une nesse extraordinaire, et pour 



les dentelles. Il jouait de la guitare. On lui 


faisait la plus grande chère […] »
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[image: ]Le Masque de fer, le prisonnier le plus célèbre 

de la Bastille, y séjourna de 1698 à sa mort, 

en 1703. Au xviii


e

 siècle, les prisonniers de 

marque peuvent aménager leur cellule. Le 

comte de Belle-Isle y installa une bibliothèque 

de « 333 livres […], un service complet de linge 

n et d’argenterie pour la table, un lit garni de 

damas rouge […] quatre tapisseries, […] deux 

glaces », etc.

Vigny, en 1826, dans  ses 

Poèmes antiques et modernes

, Hugo, 

Le Jumeau, en 1839, Alexandre Dumas, dans


 Le Vicomte de 

Bragelonne

  en  1850,  niront  de  diffuser  la  légende  d’un 


jumeau royal, emprisonné par la seule volonté du roi. Et, au 

cœur de cette énigme, on tombe encore et toujours sur la 

Bastille, symbole de l’absolutisme planté en plein Paris.
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[image: ]Quand Voltaire s’empare de l'histoire du Masque de fer, c’est bien pour 

dénoncer les crimes de la monarchie absolue. Et quoi de plus injuste 

que ces lettres de cachet qui pouvaient vous conduire directement – et 

sans procès – dans l’un des cachots de la Bastille ?

Les lettres de cachet
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[image: ]Sous l’Ancien Régime, on 

distingue deux types de justice : 

la « justice déléguée » et la 

« justice retenue ». Les lettres 

closes (fermées par un cachet 

de cire) émanent directement 

du roi – c’est la justice dite 

« retenue » (par le roi) et pas 

déléguée (aux tribunaux). Le 

souverain peut emprisonner à 

vie, notamment si la sécurité 

du royaume est en jeu. Mais 

peu à peu, l'usage s’étend au 

maintien de l’ordre public : 

une arme idéale pour mettre 

sous les verrous un imprimeur 

un peu trop audacieux, un 

débauché (comme le marquis 

de Sade), voire un aliéné. Car 

ces arrestations viennent à 

l’issue, le plus souvent, d’une 

requête des proches du détenu 

auprès du lieutenant de police 

de Paris et leur permettent 

d’éviter la mauvaise publicité 

d’un procès public. Ces lettres 

de cachet seront abolies par 

l’Assemblée constituante, en 

1790… sur proposition de 

Louis XVI.

Pour certains, une incarcération à la Bastille 

n’a rien de déshonorant, puisque l’on y 

est convié par le roi par l’entremise d’une 

lettre de cachet signée par le souverain lui-

même. Lettre de cachet signée par Louis 

XVI en 1765 : « Monsieur de Jumilhac, mon 

intention étant que le nommé Hugonet soit 

conduit en mon château de la Bastille, je 

vous écris cette lettre pour vous dire que vous 

ayez à l’y recevoir lorsqu’il y sera amené et à 

l’y garder et retenir jusqu’à nouvel ordre de 

ma  part.  La  présente  n’étant  à  d’autre  n, 

je prie Dieu qu’il vous ait, Monsieur de 

Jumilhac, en sa sainte garde. Écrit à Versailles, 

le treize janvier 1765, Louis. ».
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[image: ]Cette manière, personnelle et souveraine, de rendre la 

justice se voit dénoncée au 

xviii

e

 siècle, même si le nombre 

de détenus reste faible. D’ailleurs, la bâtisse ne pourrait 

guère  en  accueillir  plus  d’une  quarantaine  à  la  fois  et 

pour des durées souvent courtes, de quelques semaines

à  quelques  mois.  En  mai  1788,  la  Bastille  renfermait

vingt-sept prisonniers, neuf sept mois plus tard et seulement 

sept un certain 14 juillet 1789. Cependant, pour beaucoup, 

à  l’injustice  de  l’arrestation  s’ajoutent  les  conditions 

insalubres de détention. Si les fers et les cachots ne sont 

plus réservés aux détenus dif ciles, l’amélioration de la vie 

quotidienne du prisonnier reste tributaire de sa fortune.

Jeu de l’oie de la Révolution française. 

L’abolition des lettres de cachet est présente 

dans le jeu.
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